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 35. 
pourquoi changes-tu de formes 
Nuages comme une nymphe voilée 

      ton aspect  m’agite − α ton silence m’effraie. 
− que tu es legère ! 
en opposition avec la lourdeur  Autrefois j’etais joyeuse quand je te voyais. α. 
α l’immobilité de la terre. 
fixée sur des piliers de diamant de même que tout se calme dans la nature, ta 
 

que je voudrais y être.    blancheur calmait tout en moi. 
                             les longues 
                       calme des pensées, resolutions 
           tu es douce. − rosées − pluies. − sagesse α recueillemnt 
              prophetiques 
           songes du sur la conduite à tenir. tu polis l’air en 
1° eclaire les solitudes      et les haleines douces viennent de ton mouvemnt 
2° brille α conduit      tournant. tu enfles les coquillages α les seins 
3° entourée de vapeurs α de nuages    les grenades  bouillonnement des vins 

illum l’horreur des nuits   des femmes − α les fruits. − passant sous 
α preside aux operations  tes rayons tombant dans l’eau font des 
magiques.                perles 

           terre tu fais les diamants la terre se mire en toi 
                  α tu agis sur elle 
tu aimes mieux Carth que   tout subit ton influence. les singes sont malades 
tout autre ville. voyages qu’il faudrait faire 
           α selon que tu crois α decroit grandissent α 
 ⎯ 
dans les bois − α les bêtes croient se r se rapetissent les yeux des chats α les taches 
voir des flèches d’argent.       tu fais bouillonner le vin dans les cuves 
dans les feuillages.     de la panthère. − putrefaction des chairs. − vie eternelle A 
                  dans la mort. 
       D  Mais tu es terrible aussi (voix grave 
           tu es terrible aussi. − fantomes. influences destructrices 
Ψ passant dans le gd candelabre 
  colonne       tu ronges les pierres. enfl enfantemens monstrueux 

com un navire          ton aspect m’agite α ton silence m’effraie 
tantot seule α tantot     cauchemars. » − suspenscion. (nl)  (nl) 
accompagnée       Pourquoi changes-tu de formes − miroir  (nl) 
tu fais paître les étoiles              de la terre  (nl) 
           Où vas-tu ? prquoi roules-tu toujours α 
 tu 
− ou te couvres de nuages    changes-tu ? tantot mince α recourbée, comme 
comme une vierge qui sort du bain 
           la semelle d’une sandale − tantot ronde. . . 
les yeux de S. blancs α brillants    froles 
 comme la lune.      α tu montes la cime des montagnes comme 
B 
la lune, entre les deux     la roue d’un char qui tourne. − tu 
 
pitons de la montagne des   entres dans la mer (les mers inconnues). 
           α ce sont elles que je vois 
              sur ta face − miroir 
Eaux-Chaudes – (qu’on la   α tu en sors. − que cherches-tu ? − − − 
voie nettement). − une petite  Oh! Tanit je suis pâle α triste comme toi. 
etoile au dessous, − à droite.   Mais tu es triste. − α moi aussi je suis 
  trainée         mysterieuse − α il y a en moi un mystère que je ne sais pas 
un gd halo C       triste. − solitaire comme toi. − vagues toutes 
 

  les deux.        Je voudrais te 
             je cherche ton regard − face − saisir α te contempler 
                      reellemt le savoir − tu te 
           Je voudrais m’elancer vers toi. − que de fois des 
                             caches. 
           rayons dans ma chambre. − il me semblait 
 
           que tu allais me prendre. Mais je reste 

 
          en place. sur la 
 

terre immobile 
 
 


